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êe asue par l'une des combiniaisonis sulivantes, e!a1ss'e a rr
dle préférence:

jo Eau aibuniincuse sucrée, 1 litre
201 tau albuineuse non sucrée, 1 litre; soupe de farines, 1 litre;
30 Eau albuiniineuse )tont sucrée, .1 litre; jaunes d'oeuýtfs, deux (out peptone,

50 gyranmmes);
40 Soupe de farines, 1 litre; bouillon végétal, 2 litres;

50 Soupe de farines, 1 litre; trois jaunes d'oeufs;

60 Soupe dle farines, 1 i litre; peptone ou produits similaires, 50 grammiies.

111. La tolérance pour le lait est moindre, mais eniocre trëês al)-
préciable;, l'alimentation lactée comiprend soit 1 lit. 500 de lait
-sucré, soit 52 litres de lait non sucré. Il sera niaturelliînent plus
difficile d'assurer dans ce cas -ln régimle suffisamumentréaae .
On essaiera de faire accep)ter, outre le lait, les alimienlts (le l'îîîîe
Ou l'autre des combiniaisons suivantes:

10 Eau -tlbtutiiietise sucrée, 2 litres; soupe <le farines.. 1 litre; jalines
do(etfs, <deux <ont peptone,. 50 grammlllles) ; bouillon vééa,2 litres;

2' Ecut albunuineuse sucrée, 1 litre; soupe de farines, 2 litres; jaines
(l'oeufs, deux; peptonle out produits similaires, 50 gramniles; bouillon végétal,
2 litres;

30 7,a allflninetise non sucrée, 1 litre; soupe <le farines, 12 litres; jauines
d'eus euI;peptono( out proitP S imnilaires, 100 gr:unînles ; boliillonl 'Vgetal,

1 litre.

IV. Jle lait est mal toléré ; le m1alade lie. pcut prenldre plus (1,1n
litre dc lait nion sucré 1a1-j jour, évenitualite hieurcuscmenet a-týez

Danis ce ca-s, il est 'à peine p)ossible Ie î)rcscrirt' ilnc alînm1en1tq1;'m

iollven l)Ienleit. niutri t i e. On reprendra l'une ou, l'autre des
deux formules précédentes cii essayanit de faire prendre uni 1)eû

plus des alimnmts les plus nuitritifs, l'eau albumnineuse suvrée,
SoUp)e de faries, jaunes d'oeufs.

V. Il y ntlranice complète pour le lait, chiose excetpionnllIe.
Eil uareil cats, il est p)ratiquemenit impossible d'alimncnter le nia-
lade danis dle bonnieS ->nidtîons; il faut se résignier au déflecît 0 hl-
miienitaire, eui le limiitanit toutefois au minimum indiEspenisable pair
'emlI)loi les divers succédanéës enivisagés Ci-dessus.

Il va saus dlire que les considérationis qui précèdent, relatives
aui-x rez n-s les t-yphliques, sont d'un ordre très général1 et ne peui-
veuit servir' de règloes absolues; elles ont pour btui suirttout Xorienlei'
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